
 

 

1 Comité consultatif cimetières 

COMPTE-RENDU DE LA RÉUNION DU 15.02.2024 

 

Présents :  

Mme Laetitia HAMOT   Maire 
M. Serge GIRAUD   Adjoint 
M. Pascal ROSSARD   Adjoint 
M. Bruno LEPOIVRE   Conseiller municipal 
Stéphanie MOREAU   Chef de projets  
Emilie RAGON    Service accueil, état civil, élections, cimetières 
Candice BARSBY   Service accueil, état civil, élections, cimetières 
Stéphanie MÉTÉNIER   Assistante des élu·e·s 
Mme Marie-Claude BAKKAL-LAGARDE ADANE 
M. Philippe BOURDET   Habitant volontaire 
Mme Michèle CHUILLET  Habitante volontaire 
M. Gérard GRETHER   Habitant volontaire 
M. FROMAGER    Pompes funèbres Dauger 
M. Moreau     Pompes funèbres Dauger 
M. GAGNAIRE    Pompes funèbres Gagnaire 
 

Ordre du jour :  
Règlement intérieur du cimetière naturel de Pain Perdu 
 

En introduction, projection du diaporama réalisé par les Roseaux Sociaux : Verdissons le cimetière de 

La Crèche !  

 

Rapide point sur les travaux en cours, réalisé par Stéphanie Moreau :  

Débutés en novembre, les travaux ont connu un ralentissement d’1 mois du fait des fortes pluies. 

Traitement de la haie végétale entre la parcelle du cimetière et le contrebas. A travers la haie de ronces, 

pas de muret en pierre mais découverte d’un muret de soutènement. Le haut en pierre n’était qu’un 

tas jeté par les habitants / agriculteurs. Les pierres ont néanmoins été remises en place. Sol dur et mur 

complexe du fait du dénivelé. 

Ont réalisé une percée visuelle pour le passage des véhicules. 

Une partie de la clôture (175m linéaire) est posée. Parties trottoirs et cheminement intérieurs en cours. 

Présence de dalles de calcaire sur toute la surface du cimetière (8.000m2) : retravaillent entièrement 

la terre sur 2m de profondeur, avec notamment l’apport de terre végétale, afin de pouvoir commencer 

les plantations d’ici 2 semaines. Les pavés sont quasiment posés sur la délimitation des cheminements. 

Le calcaire retiré servira pour boucher des trous type nids de poule. Cela représente +/- 100 tonnes par 

journée, 3 jours de prévus. 

Pour anecdote, Madame Hamot rappelle que le nom de Pain Perdu a été donné en lien avec une terre 

difficile, contenant de grands espaces de calcaire (d’où la réflexion sur d’autres terrains éventuels). Les 

difficultés sont prises en charge. 

 

https://drive.google.com/file/d/1VQun5J1yUnIO6l6wabMm0Tw63lvHiHr6/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1VQun5J1yUnIO6l6wabMm0Tw63lvHiHr6/view?usp=sharing
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REGLEMENT DU CIMETIERE 

En annexe (pages 17 à 19) = charte d’engagement (résumé du règlement, sera communiquée aux 
familles afin de savoir ce à quoi on s’engage quand on choisit ce cimetière). 
 
Intervention de M. Lepoivre : Le choix de venir se faire enterrer sur ce terrain peut également être 
sentimental, du fait du lieu. Si on n’adhère par à la charte, ce ne sera pas possible ? Choix funéraire et 
militantisme sont 2 choix totalement différents. 
Réponse de Mme Hamot : il existe une alternative au cimetière naturel, à Chavagné, disposant d’une 
100aine d’emplacements libres. 
Un travail de reprise de tombes est actuellement en cours dans le cimetière du bourg. Choisir le 
cimetière végétalisé sera un choix, mais non contraint. Le droit d’être enterré à La Crèche, sera encore 
disponible demain. 
Le nouveau cimetière permettra d’être inhumé dans le bourg. 
 
M. Giraud a demandé ce qu’il en était justement des reprises de tombes au bourg ? 
Madame Hamot a répondu : le processus de reprise de tombes est bien en cours, les 1ères seront 
reprises pour aérer le cimetière et le végétaliser. 60 tombes ont été identifiées comme potentiellement 
reprenables. Les reprises s’effectueront par tranches (il est impossible de les reprendre en 1 fois, du 
fait des coûts). 
Des tombes seront de nouveaux disponibles prochainement (1ères dans le courant de l’année). 
Pas de place actuellement pour se faire inhumer dans le bourg, sauf si quelqu’un souhaite rendre une 
concession. Une liste d’attente est disponible à l’accueil. 
On dispose actuellement de 80 places dans la commune (pleine terre en caveaux – cimetière de 
Chavagné). 
 
Remarque : le nouveau cimetière sera résolument tourné vers l’avenir, les comportements vont évoluer 
dans les prochaines années. Même s’il est nécessaire de laisser le choix, le travail doit être fait sur 
l’avenir. Les mentalités évoluent. 
La réglementation dans une commune stipule qu’il faudrait qu’il y ait +/-300 places de disponibles sur 
La Crèche (soit 3x le nombre d’inhumations par an). La proportion de personnes souhaitant se faire 
incinérer est en train d’augmenter. 
Remarque : dans Niort : un seul cimetière naturel, précurseur en la matière et en passe d’être agrandi.  
Cela fait longtemps que les conceptions perpétuelles n’existent plus à Niort. C’est aussi sur ce turnover 
que cela se jouera. 
La gestion des concessions courtes n’est pas non plus évidente. 
 
M. Gagnaire : concernant les concessions, il n’y aura que des fosses simples. Aurons-nous tout de suite 
la possibilité de vendre les concessions côte à côte pour le couple ? 
La nature du terrain fait que ce ne sont que des concessions simples possibles. Bandes de calcaire sur 
+/-2m minimum, et sur toute la surface du terrain.  
180 emplacements minimum seront prévus en cinéraire, 80 en funéraire. 
La parcelle totale fait 14.000 m2, le cimetière étant sur 8.000 m2 pour l’instant. 
Il n’est pas prévu de changement de tarifs. Ces 2 dernières années, le prix des concessions a déjà 
augmenté. 
Le creusement des fosses simples se fera par un prestataire privé (pompes funèbres), la pose des 
pupitres devrait pouvoir se faire en interne. Une inhumation pleine terre entraîne une poussée 
minimum d’1.5 tonnes, un affaissement/tassement se fera forcément au bout de quelques temps. 
 
M. Giraud revient sur l’avenir en matière de comportement, les choix évoluent dans le temps. Quelles 
sont les statistiques et évolutions en terme d’inhumations / incinérations ? 

https://drive.google.com/file/d/18OZkj00be7nmydHy4UAgRSgfr0oY3xyN/view?usp=sharing
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Depuis 1994, le taux de crémation en France est passé de 10% à 36% en 2017. D’après une étude du 
Point réalisée en 2019, « la crémation devrait supplanter les inhumations en matière de funérailles » 
d’ici 10 ans.  
Pour information, le taux de mortalité sur la commune est de 9.3% entre 2014 et 2020 (sources : INSEE) 
 
Le seul frein aux yeux de M. Moreau est le risque de refus du fait des inhumations non superposées. 
Là où les crémations s’entreposaient par la dispersion ou en colombarium auparavant, aujourd’hui des 
concessions sont reprises pour pouvoir y sceller les urnes de toute la famille. 
Il n’y aura d’ailleurs pas de cavurne dans le nouveau cimetière. 
 
A Niort, au cimetière de Souché, il a été fait le choix de ne pas avoir d’urne biodégradable, mais de faire 
un caveau en bois. Cela pourrait être la thématique du cimetière. Espace de dispersion des cendres au 
pied du rosier avec une plaque restant un temps par exemple. 
Mais en cas de dispersion, il faut que les cendres tombent quelque part. 
 
Un puits au volume conséquent (+/- 600 L de volume pour un volume estimé de 30 ans) est prévu et 
sera creusé. Une roseraie sera également créée, avec dispersion de cendres sur +/- 1.5m et paillage. 
Pas de dispersion sur une pelouse. 
L’espace de dispersion sera en commun, pas de concession. 
A proximité de l’espace, il doit y avoir un registre permettant de savoir qui y est. L’emplacement devra 
être marqué par de petites plaques posées aux pieds d’un rosier par exemple. Une superposition de 
cendres aura forcément lieu à un moment donné. 
 
M. Gagnaire fait remarquer que dès lors où un rosier sera planté avec une petite plaque, des fleurs 
seront forcément déposées à cet endroit. 
Les modalités devront être bien expliquées dans la plaquette, indiquant le nombre d’années pendant 
lesquelles la plaque restera, notamment. 
 
M. Lepoivre s’inquiète quant au volume de terre nécessaire pour se substituer au calcaire enlevé, qui 
sera assez conséquent. Ça représente un gros volume en terme de terre végétale. 
Madame Moreau a assuré disposer du volume nécessaire de terre. 
 
REPRISE DU REGLEMENT CIMETIERE  
 
Page 6, titre III « Mesures liées au caractère spécifique du cimetière » 
 
« L’inhumation des cercueils se fait uniquement dans des fosses pleine terre sans construction de 
caveau. » 

➔ Accord 
 
« Les soins aux défunts sont limités à la présentation du corps en ayant recours à la thanatopraxie 
uniquement en cas d’absolue nécessité » 
 
Attention : Quelque chose qu’on ne peut contraindre, il faut que ce soit « oui » ou « non » pour les 3 
professionnels du secteur. L’image du défunt est importante, si on va à l’encontre, on risque de freiner 
leur envie de se faire enterrer dans un cimetière paysager.  
 

➔ Sensibiliser l’utilisateur à ce que signifie le choix de revenir à la terre 
➔ Ne pas être trop restrictif, accompagner l’évolution dans le temps 
➔ Dans le cadre de la recommandation 

 
ART 14 :  « les cercueils sont en bois…matériaux recyclés et biodégradables.»  
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➔ La loi oblige l’identification possible, donc étiquette en matière plastique non biodégradable. 
 
ART 15 : un cahier des charges restrictif (concernant les dimensions et les matériaux) est donné 
concernant le pupitre, pour une harmonisation de l’ensemble 

➔ Ajouter que la gravure sera à l’appréciation des familles. 
A Niort, ils ont fait le choix de précommander les pupitres car ils ont un service funéraire. Pas le cas ici. 
 
Attention : si plaque = en granit, en pierre ou en verre. Sinon, il faut que la gravure se fasse directement 
dans la pierre. Restreindre la gravure ? mais au risque que ce soit trop homogène. 
30 cm * 15 cm * 8 cm = trop petit.  

➔ Mettre un minimum de 40 cm de large x 30 cm de haut, 15 cm au plus large, 8 cm au plus étroit, 
à plat, posé à leur convenance sur la concession. 
Nécessitera que les emplacements soient matérialisés au fur et à mesure. 
 
ART 16 : « le fleurissement des espaces concédés » : fleurs naturelles coupées, déposées au sol, 
encourage le « sans plastique ».  
Les gerbes et couronnes : notion de plastique. Seront retirées par les soins de la famille sous 3 
semaines, à défaut par le personnel municipal. 

➔ Rajouter « ou les végétaux naturels coupés » 
➔ enlever « aucun autre fleurissement », mais plutôt « aucun autre objet 

funéraire manufacturé» 
 
ART 17 : « Plantations sur les concessions funéraires » 
La charte comprenant le choix des végétaux sera remis aux familles. 

➔ Changer « envahissant » par « invasif » 
 
ART 20 : « L’inhumation » 

➔ Changer la taille des fosses : pas 2m, car n’auront pas à contenir 2 personnes 
➔ Les fosses distantes de 50 cm  

 
ART 21 : « Les droits sur l’emplacement mis à disposition » 

➔ enlever l’intégralité du paragraphe concernant l’individualisation de la séuplture, ce sera 
remplacé par le pupitre 
 
ART 22 : « Reprise de l’emplacement commun » 

➔ modifier par « Le maire pourra ordonner » 
 
ART 26 :  

➔ retirer cet article, le « service des cimetières » n’existant pas 
 

Les urnes biodégradables en pleine terre, enfouies dans un espace concédé. Il ne pourra donc pas y 
avoir d’exhumation. La plaque restera sur l’arbre, mais il n’y aura pas de possibilité de dépasser le corps. 

➔ Danger : les familles ne pourront reprendre les cendres 
➔ On laisse le choix entre les espaces de dispersions (pieds de rosiers, puits) et les espaces 

cavurnes non biodégradables (pierre, poterie ou granite) avec possibilité de récupérer l’urne à 
expiration de la concession, ou de reprendre les cendres et les disperser dans un lieu commun 

➔ Le rosier : soit inhumer une urne biodégradable, soit disperser directement dans un trou creusé 
 
Un grand MERCI à tous les participants pour la co-construction de ce règlement !  
 
  


